
BAPTEME DU SEIGNEUR Année A 

1ere lecture : Isaïe 42,1-4 et 6-7 

2eme lecture : Actes des Apôtres 10,34-38 

Évangile selon saint Matthieu 3,13-17 

 

Un verbe crochet ente la 1ère et la 2ème lecture ? 

"Mon élu en qui j'ai mis toute ma joie..." 

"Mon Fils bien-aimé en qui j'ai mis tout mon amour..." 

 

C'est Dieu qui parle, dans les deux textes : il a placé dans son Messie "toute sa joie", car en 

fait, l'Evangile nous le révèle, celui-ci est son "Fils bien-aimé", en qui il a placé "tout son 

amour". La prophétie d'Isaïe est accomplie, et même dépassée. Nous apprenons que la "joie" 

de Dieu, c'est son "amour", l'amour qu'il porte à son Fils, mais aussi son amour pour nous 

qu'il nous transmet par ce Fils, qu'il a envoyé. Un Ange, dans l'Evangile de Luc, l'avait dit aux 

bergers : "Je vous annonce une grande joie...il vous est né un Sauveur." La joie de Dieu, c'est 

celle de notre salut, donc de la naissance en notre chair de son "Fils bien-aimé", Jésus, "Dieu 

sauve". Le jour du Baptême de Jésus, le Père révèle "à voix haute" l'amour infini dont il aime 

son Fils de toute éternité, il le manifeste à nos oreilles pour que nous le reconnaissions, et 

pour que y reconnaissions combien il nous aime, nous, pour nous faire ce don ! 

 

Un mot crochet entre les trois lectures ? 

 Le Saint-Esprit, en toute simplicité. On pourrait dire en fait que "joie...amour", placés en 

Jésus, peuvent être une autre façon de désigner l'Esprit Saint, Amour du Père et du Fils. N'est-

il pas annoncé dans la 1ère lecture : "J'ai fait reposer sur lui mon esprit" ? Et cela se réalise 

dans l'Evangile : "Il vit l'Esprit de Dieu descendre comme une colombe et venir sur lui..." Là 

encore, ce qui est de toute éternité, le lien entre le Père et le Fils dans l'Esprit, se manifeste 

dans le temps, comme le dit Pierre dans son discours des Actes : "Jésus de Nazareth, Dieu l'a 

consacré par l'Esprit Saint..." Le Baptême n'est pas une "transformation" de Jésus, mais une 

"épiphanie", une manifestation de son être profond de Fils de Dieu, en qui demeure l'Esprit 

qui l'unit au Père. 

 

La passerelle entre la 1ère lecture et la 2ème va nous permettre, une fois de plus, de mieux 

comprendre quelle est la mission du Christ, et ce que cette mission révèle du Père. 

Pierre affirme : "Là où il passait, il faisait le bien, et il guérissait tous ceux qui étaient au 

pouvoir des démons." Belle formule, qui résume l'activité de Jésus sur la terre, et que, pour 

ainsi dire, Isaïe développe dans sa prophétie : "j'ai fait de toi mon alliance avec le peuple, et 

la lumière des nations ; tu ouvriras les yeux des aveugles, tu feras sortir les captifs de leur 



prison, et de leur cachot, ceux qui habitent les ténèbres." Jésus-Messie nous fait voir Dieu : 

le Dieu qui guérit, qui libère, qui fait vivre. 

Remarque supplémentaire (ce n'était pas dans les questions, c'est un cadeau !) : on peut 

ajouter un rapport entre la 1ère lecture et l'Evangile. En effet, le baptême donné par Jean 

signifiait le pardon des péchés et la conversion des pécheurs ; Jésus, bien sûr, n'en a aucun 

besoin, au contraire, ce que Jean lui suggère : "C'est moi qui ai besoin de me faire baptiser 

par toi et c'est toi qui viens à moi !". Mais Jésus, le sans-péché, s'identifie avec les pécheurs, 

il prend sur lui nos fautes, notre culpabilité, notre malheur, et c'est ainsi qu'il peut "accomplir 

parfaitement ce qui est juste " C'est ce qu'annonçait Isaïe : "Il ne criera pas, il ne haussera 

pas le ton, on n'entendra pas sa voix sur la place publique. Il n'écrasera pas le roseau froissé 

; il n'éteindra pas la mèche qui fume (c'est-à-dire : nous, dans notre faiblesse), il fera paraître 

le jugement en toute fidélité." La justice de Dieu, c'est sa miséricorde, son œuvre de salut. 

 

Avec l'aide du Saint-Esprit, se poser des questions sur soi en face de ces textes 

Je peux contempler Jésus dans son humilité... Je peux aussi faire mémoire de mon baptême 

: sur moi aussi l'Esprit est descendu, même si personne n'a vu de colombe (à part moi dans 

ma robe ou ma barboteuse blanche !), avec Jésus j'ai été plongé(e) dans les eaux de la mort 

et je suis remonté(e) dans la Vie de Dieu. Je peux me laisser envahir par "la joie" et "l'amour" 

du Père. 

 


